
23 av Félix Faure     T. 05 54 49 29 58 
2 rue des Poilus  T. 05 56 45 04 81 
51 av. de la Châtaigneraie  T.  07 50 89 30 87 

http://paroisse-pessac.fr      

Adresse  mail : contact@paroisse-pessac.fr 

HOMÉLIE 

Dieu ou l’homme. L’homme ou Dieu. Débat collectif que se lancent croyants ou 
athées. Il a fallu plus de 2000 pages de la Bible pour que vienne ce commande-
ment qui est au cœur de la vie du Christ et donc de la nôtre : aimer, aimer Dieu, 
aimer son prochain. Ce commandement est « son commandement ». 
 

TU AIMERAS 
 

Une réalité que nous risquons d’oublier : nous sommes faits pour aimer. Nous 
pouvons le regretter et en souffrir, nous révolter en y trouvant une certaine gran-
deur, refouler nos tendances et verser dans la névrose ou volontairement refuser, 
car on ne peut aimer que librement. Je peux « rendre mon billet » selon le mot 
d’Ivan Karamazov, mais je ne peux changer ni le programme, ni le spectacle. « Tu 
aimeras », un commandement qui n’arrive pas de l’extérieur mais que je saisis 
comme une révélation, qui me fait comprendre la vérité même de mon être, qui me 
permet de me comprendre et de comprendre les autres. En fait, Jésus nous révèle 
notre structure, le mode d’emploi de notre vie et les conditions de notre bonheur, 
ce qu’il faut faire pour être heureux. 
 

TU AIMERAS DIEU 
 

Entre Dieu et les hommes peuvent s’établir bien des formes de relation : l’igno-
rance ?  Dieu jamais vu ; le refus ? défense à Dieu d’entrer ; le scepticisme mo-
queur ? Dieu pourquoi faire ?  Il peut y avoir la crainte et la peur : le bon Dieu te 
punira. Mais ce peut être une relation d’amour : « Mon Dieu je t’aime de tout mon 
cœur ». Aimer Dieu, c’est entrer dans ce courant de réciprocité. Non pas simple-
ment croire que Dieu existe mais croire que Dieu nous aime et qu’il nous a aimés 
le premier, comme une maman aime son enfant avant même qu’il paraisse au jour. 
Dieu nous introduit dans son intimité, Dieu est notre père. Pour lui, je ne serai ja-
mais un étranger, mais je serai, pour toujours, un fils, son fils. A travers la figure 
de Jésus-Christ, visage humain de Dieu, je connais l’attitude de Dieu à mon égard 
et je sais comment y répondre.  Je sais l’attitude d’un fils vis-à-vis de son Père du 
ciel. Une question cependant : « Comment savoir si nous aimons Dieu ? ». C’est 
dans la prière que je peux, par la parole, exprimer à Dieu mon amour . C’est dans 
l’action et le service des autres que je peux le vérifier.      
 

TU AIMERAS TON PROCHAIN 
 

Quelles sont nos relations avec les autres ? Ignorance ? ne connais pas ; indiffé-
rence ? qu’est-ce que vous voulez que cela me fasse ; mépris ? c’est un pauvre 
type ; logique ? œil pour œil, dent pour dent ; haine ? je ne peux pas le voir ; con-
currence ? ôte-toi de là, que je m’y mette ; égoïsme ? il peut m’être utile. Ou bien 
charité fraternelle : l’autre, un autre moi-même, un ami de Dieu, mon ami. 
L’homme, pour se réaliser, doit s’arracher à son propre moi, pour aller à la ren-
contre des autres. L’amour est comme la lumière de la flamme, il augmente quand 
il se donne. Dans l’amour et le service des autres, je prends conscience de mon 
utilité et de ma propre existence. C’est dans le regard de l’autre que je me révèle à 
moi-même. En reconnaissant Dieu Père de tous les hommes, je suis invité à vivre 
fraternellement avec tous les fils de Dieu. C’est l’invitation que nous adresse notre 
pape François dans l’encyclique « Tous frères », qu’il nous a fait parvenir   il y a 
un an. Il nous faut la lire et la relire, pour la mettre en pratique, tant sur le plan 
personnel qu’en travaillant sur les structures de notre société, au niveau local 
comme au niveau mondial. Que notre Maison commune entre dans une civilisa-
tion vraiment fraternelle, une civilisation d’amour. Amen                           

Père Jean-Marie ROUMEGOUX 

PRÉPARATION LITURGIQUE 
DOMINICALE 

 Mercredi  1er novembre 20h30 
À St JMV (salle HLA) 

À L’ÉGLISE ST JACQUES 
Jeudi 2 novembre 

Partage de l’Evangile à 15h30 
Suivi de l’Adoration 

 

CHAPELET -  17h à 19h  
Tous les jeudis à St JM Vianney  
À l’église ou dans la salle HLA 

TOUSSAINT 
Mercredi 1er Novembre 

 

9h30 à St Jacques 
11h à St Martin 

 

MESSE DES DÉFUNTS 
Jeudi 2 novembre 

 

18h30 à St JM Vianney 

 

MESSES DU WEEK-END 
 

 Samedi 4 novembre 
- 18h30 à St JM Vianney  
 

  Dimanche 5 novembre 
- 9h30 à St Jacques 
-11h à St Martin  

THÉRÈSE DE LISIEUX  
10 au 26 novembre 

Exposition à l'église St Martin  
« Thérèse, la brûlure d'amour » 

 

14 novembre à 20h30 
Conférence à l'église St Martin  

Thérèse, femme remarquable de l'Unesco  
et message spirituel 

 

18 novembre à 20h 30  
Concert à l'église St JM Vianney  

 

19 novembre à 16h  
Concert à l’église St Jacques 

DÉRÈGLEMENT CLIMATIQUE  
ET L’EFFONDREMENT DE LA 

BIODIVERSITÉ  
 

samedi 4 novembre dès 9h 
Ateliers de sensibilisations au climat  

et à la biodiversité  
Par l'écosite du Bourgailh et la ville de Pessac 

Salle Léon Blum 
 (derrière le stade de Belegrave) 

Contact 
laurent@cargou.fr / 06 61 29 22 59  

 

Gratuit sur réservation 

PROJET PASTORAL 
 

Les nouvelles paroisses de Pessac 
seront promulguées le 30 novembre 

lors de la messe de la St André et 
officialisées en nos 3 églises lors des 

messes du 9 et 10 décembre.  
Le projet pastoral a été à cet effet 

réactualisé et porté à votre connais-
sance par affichage, site internet : 
suggestions éventuelles à adresser 

à cure@paroisse-pessc.fr 

Pas de messe à 18h 



Frères et sœurs, avec de nouvelles horreurs commises récemment, l’actualité est 
difficile. Il n’est pas de « bonne » raison à l’atroce et rien ne justifie l’assassinat 
d’une mère et de son enfant désarmés.  
Lorsque nous, humains, commençons à justifier l’inhumain, quand bien même 
celui-ci prétendrait être la réponse à une autre injustice, nous entrons dans le 
cercle de la dégradation des consciences. Ce cercle finira, s’il domine sur les 
rapports des peuples et des individus, par la fin de notre monde incapable d’hu-
manité.  
La Bible en témoigne dans le récit de la Genèse, l’orgueil de l’homme n’a pas 
de limite et le désir fou de prendre le pouvoir à la place de Dieu conduit à un 
monde déchiré par des guerres et des violences incessantes. Au terme de cet 
enchaînement, Dieu décide la fin de l’humanité par le déluge, non parce qu’il 
est méchant, mais parce qu’un monde habité par des êtres ne cessant de cher-
cher à dominer les autres par la violence et le mensonge est un monde qui ne 
mérite pas de se perpétuer et dans lequel personne de sensé et d’humain ne vou-
drait vivre.  
Ce message date de 4000 ans et pourtant il est si évocateur de notre actualité ! 
Dès lors qu’on justifie le meurtre, on entre dans un monde qui n’a pas d’issue 
sinon la destruction finale. Ceux qui prennent la responsabilité de tels propos 
doivent le savoir.  
Notre actualité hélas, comme notre histoire récente au XX° siècle, témoigne 
sans ambiguïté que la vision d’un monde apaisé, l’idéal d’un monde en commu-
nion ne s’accomplira sans doute jamais dans l’histoire des hommes grâce à leur 
sagesse et leur courage.  
Ce constat ne doit pas nous abattre, car si nous entendons bien l’enseignement 
du Christ sur la fin des temps, nous comprenons que la fin de l’histoire des 
hommes ne sera pas l’aboutissement d’un long fleuve tranquille dans un océan 
de paix.  
Oui, nous devons accepter le constat que 20 siècles de christianisme n’ont pas 
pu mettre fin à la propension des hommes à posséder et à se faire violence, y 
compris parmi les chrétiens eux-mêmes.  
Mais le devait-il ? Dieu attend-il cela de nous ? Si nous idéalisons ainsi notre 
vision de l’histoire, nous devons reconnaître que Dieu, lui, ne le dit pas !  
Ce que Dieu demande s’adresse à chacun de nous personnellement. Il ne nous 
dit pas : « Bâtissez une société parfaite », on sait à quoi conduit de telles préten-
tions politiques… Il nous dit comme dans l’évangile de mercredi : « Soyez cha-
cun fidèle à la justice celle que je vous enseigne toute tissée d’humilité, de res-
pect pour l’autre, d’inquiétude pour lui, de pardon, de désir de communion et de 
justice ».  
La ligne est sûre : quoi qu’il arrive, n’oubliez jamais que la voie de l’amour et 
du respect, de la justice et de la compassion qu’il fait naître, est le chemin vers 
la Vie, la seule vie qui vaille d’être vécue et de se prolonger dans l’éternité.  
Prétendre combattre l’inhumanité par l’inhumanité, c’est achever de se perdre. 
Accepter humblement mais courageusement que l’inhumanité ne passe jamais 
par nous, c’est l’héroïsme de la Charité. De tout temps l’humanité a eu besoin 
de héros. Bien fraternellement,               

Père Frédéric-Marie LAUROUA 

DEUXIÈME LECTURE : Lecture de la lettre de saint Paul Apôtre  

          aux Thessaloniciens   (1 Th 1, 5c-10) 
 

ÉVANGILE : de Jésus Christ selon Saint Matthieu : Mt 22, 34-40 

« Si quelqu’un m’aime, il gardera ma parole, dit le Seigneur ; 

mon Père l’aimera, et nous viendrons vers lui. » 

PREMIÈRE LECTURE : Lecture du livre de l’Exode : Ex 22, 20-26 

PSAUME : Ps 17 (18), 2-3, 4.20, 47.51ab 
 

R/ Je t’aime, Seigneur, ma force.  
 

1. Je t’aime, Seigneur, ma force : 
Seigneur, mon roc, ma forteresse, 

Dieu mon libérateur, le rocher qui m’abrite, 
mon bouclier, mon fort, mon arme de victoire !   

 

2. Louange à Dieu ! Quand je fais appel au Seigneur, 
je suis sauvé de tous mes ennemis. 

Lui m’a dégagé, mis au large, 
il m’a libéré, car il m’aime.  

LECTURES 

 

MESSES DEMANDÉES 
 

Samedi 28 - 18h30 à St Jean-Marie Vianney 
      Défunts de la famille ROBERT  
      A la mémoire d'Etienne et Lucienne PERRUCHON  
Samedi 29 - 18h30 à St Martin 
      Pour Martial BENDEGUE   

INTENTIONS DE PRIÈRES 

OBSÈQUES  
 

Pierre CHABANEIX - Jean-Claude GUINLE  
Claude MONTERO  

BAPTÊME 
Louis JANVIER  

PRÉSENTATION à la communauté  (en vue du baptême)  

À St Martin :  Diane BEQUET  

MOT DU CURÉ 

3. Vive le Seigneur ! Béni soit mon Rocher ! 
Qu’il triomphe, le Dieu de ma victoire ! 
Il donne à son roi de grandes victoires, 

il se montre fidèle à son messie.  


